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• Afrique du Sud/Poli-
tique. Manifestations
pour réclamer le départ
de Zuma

Plusieurs milliers de Sud-Africains sont descendushier dans les rues des prin-cipales villes du pays pourréclamer le départ de JacobZuma qui a irrité une partiede la population en rema-niant la semaine dernièreson gouvernement pournommer des fidèles.
• Burkina Faso/Armée.
Quinze militaires lourde-
ment condamnésLe tribunal militaire de Oua-gadougou a condamné jeudiquinze militaires burkinabèà des peines de 10 à 17 ansde prison ferme pour l'at-taque d'un dépôt d'armesen janvier 2016.
• Gambie/Législatives.
Majorité absolue pour
l'ex-oppositionLe principal parti d'opposi-tion à l'ex-président gam-bien Yahya Jammeh aremporté la majorité abso-lue (31 des 53 sièges àpourvoir) aux élections lé-gislatives de jeudi, premierscrutin depuis le départ enexil de M. Jammeh, a an-noncé hier la Commissionélectorale (IEC).
• Nigeria/Jihadistes. Au
moins 4 soldats tués dans
le nord-estDes combattants du groupejihadiste Boko Haram onttué au moins quatre soldatsdans une embuscade contrel'armée nigériane, et incen-dié une base militaire dansle nord-est du Nigeria jeudi,selon des sources militaires.
• RDCongo/Politique. Dé-
mission du Premier mi-
nistreLe Premier ministre congo-lais Samy Badibanga a pré-senté sa démission auprésident Joseph Kabila hierà Kinshasa, deux jours aprèsque celui-ci eut annoncé lanomination imminente d'unnouveau chef de gouverne-ment, a-t-on appris desources officielles.

L'Afrique en bref
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• Grande-Bretagne/Terro-
risme. L'attentat de Lon-
dres fait une 5e victimeL'attentat commis à Londresle 22 mars a fait une cin-quième victime, avec ledécès annoncé hier par lapolice de Andreea Cristea,une Roumaine de 31 ans, quiétait tombée dans la Tamiselors de l'attaque. L'appareilqui la maintenait en vie àl'hôpital a été retiré jeudi, aannoncé Scotland Yard.
• Suède/Attentat. Plu-
sieurs morts à StockholmPlusieurs personnes ont ététuées hier dans un attentat,lorsqu'un camion, selon desimages diffusées par des mé-dias, a renversé des passantsen plein centre de Stock-holm, selon les services desécurité.

A travers le monde

La base aérienne syrienne
frappée par des missiles de
croisière américains dans
la nuit de jeudi à vendredi
a été le point de départ
des avions qui ont mené
l'attaque chimique attri-
buée au régime syrien,
selon le Pentagone.

• 59 missilesLa base d'al-Chaayrate,dans la province centralede Homs, a été frappéevers 00h40 GMT (01h40au Gabon) par 59 missilesTomahawk tirés par les na-vires américains USS Por-ter et USS Ross, qui setrouvaient en Méditerra-née orientale.Selon le Pentagone, les ser-vices de renseignementaméricains ont établi queles avions qui ont menél'attaque chimique contrela localité de Khan Chei-khoun étaient partis decette base.La base était connuecomme un lieu de stockaged'armes chimiques avant2013 et le démantèlementde l'arsenal chimique sy-rien, a indiqué le capitainede vaisseau Jeff Davis, unporte-parole du Penta-gone.

• "Avions détruits”Les premières évaluationsdu bombardement montrequ'il a "gravement endom-
magé ou détruit des avions"et des infrastructures de labase, "diminuant la capa-
cité du gouvernement sy-
rien à mener des frappes".Les missiles Tomahawk vi-saient notamment "des
hangars aériens renforcés",des stockages de pétrole,de munitions, des défensesanti-aériennes, des radars.La piste elle-même n'a pasété visée, a déclaré le capi-taine Davis.L'armée syrienne a fait étatde "six morts, des blessés et
d'importants dégâts maté-
riels", sans préciser si lesvictimes étaient des mili-taires ou des civils.La télévision syrienne deson côté a évoqué "des
pertes" dans le personnelsyrien de la base.Selon le directeur de l'Ob-servatoire syrien desdroits de l'Homme (OSDH),Rami Abdel Rahmane, l'aé-roport "a été presque tota-
lement détruit : les avions,
le tarmac, le dépôt de fuel et
le bâtiment de la défense
aérienne ont été pulvéri-
sés".Le général H.R McMaster,le conseiller à la sécuriténationale du présidentTrump, a affirmé de soncôté que les Américainsavaient évité de frapper un

endroit "où nous pensons
qu'il y a du gaz sarin
stocké".
"Nous ne voulions pas créer
un danger pour des civils ou
pour quiconque", a-t-il dit.
• Des victimesL'agence de presse offi-cielle syrienne a parlé deneufs civils tués, dont qua-tre enfants, et sept blessésdans des villages prochesde la base.L'armée syrienne avaitévoqué plus tôt le chiffrede six morts dans la base,sans préciser s'il s'agissaitdes civils ou militaires.L'OSDH a donné un bilande sept soldats tués.
• Les Russes prévenusLe capitaine Davis a af-firmé que "toutes les pré-
cautions avaient été prises
pour exécuter la frappe
avec un minimum de
risques" pour le personnel

présent sur la base et no-tamment les Russes qui s'ytrouvaient.La frappe "n'était pas faite
pour viser des gens", a-t-ildit.Selon lui, les Russes ont étéprévenus à l'avance de lafrappe via la ligne de com-munication spéciale miseen place par les militairesaméricains et russes de-puis l'automne 2015 pouréviter tout incident aérienentre leurs avions respec-tifs dans le ciel syrien.Il y a eu de "multiples
conversations" avec lesRusses jeudi via la lignespéciale, a-t-il dit. Le porte-parole a indiqué que lesmilitaires américainsconnaissaient "l'endroit
précis" de la base utilisépar les militaires russes, a-t-il précisé.
• Une "réponse propor-

tionnée”Le porte-parole américaina laissé entendre que lafrappe n'avait pas vocationà être répétée.
"Il s'agissait d'une réponse
proportionnée" à l'attaquede Khan Cheikhoun, desti-née à "dissuader le régime
d'utiliser des armes chi-
miques à nouveau".
"Ce sera le choix du régime
s'il y en a d'autres (bombar-
dements), cela se décidera
sur la base de leur compor-
tement à venir", a-t-il dit.----------------------------------
• Moscou monte au cré-
neau, les alliés de Wash-
ington satisfaits. LaRussie a dénoncé hier lesfrappes américaines contrela Syrie comme une "agres-
sion contre un Etat souve-
rain", les alliés deWashington applaudissantcette première opérationmilitaire américaine contrele régime de Damas.
•• Vers un renforcement
des défenses antiaé-
riennes syriennes. Lesdéfenses antiaériennes del'armée syrienne seront
"renforcées" à la suite desfrappes américaines contrela base syrienne d'al-Chaayrate, a annoncé hierle porte-parole de l'arméerusse.

Ce que l'on sait
Etats-Unis/Au lendemain des frappes sur la base aérienne syrienne

AFP
Washington/Etats-Unis

La base d'al-Chaayrate, cible du bombardement
américain de l'autre nuit.
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A 16 jours du premier tour
de la présidentielle fran-
çaise, la candidate de
l'extrême droite Marine Le
Pen s'est dite "surprise"
des frappes américaines
en Syrie ordonnées par
Donald Trump, tandis que
le candidat de la gauche
radicale Jean-Luc Mélen-
chon a lancé un jeu vidéo
anti-corruption.

• Le Pen "étonnée" des
frappes en SyrieLa situation en Syrie s'estinvitée dans la campagneprésidentielle française eta notamment chambouléla posture de Marine LePen, jusqu'ici très favora-ble au discours de DonaldTrump. Elle s'est déclarée
"étonnée" par la décisiondu président américain,dont elle avait saluél'élection en novembre,qui a lancé des frappes enSyrie après une attaquechimique présumée, de-venant ainsi à nouveau
"gendarme du monde".Le centriste EmmanuelMacron et le socialiste Be-noît Hamon tiennent, eux,un discours dans la droiteligne de celui du prési-

Journal de campagne à 16 jours du premier tour
France/Présidentielle

AFP
Paris/France

La candidate du Front National, Marine Le Pen (au centre), perplexe devant les frappes américaines en Syrie.
Photo de droite : Celui du centre, Emmanuel Macron, en a rejeté l'entière responsabilité sur le 

dirigeant syrien Bachar al-Assad.
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dent français FrançoisHollande, qui a estiméqu'"Assad porte l'entière
responsabilité de ce déve-
loppement" et que la "ré-
ponse" américaine devaitêtre "poursuivie au niveau
international".Le candidat de droiteFrançois Fillon et Jean-Luc Mélenchon pour lagauche radicale se sontmontrés plus mitigés : lepremier ne souhaite pas
"une confrontation directe
des forces de la Russie et de
l'Iran", tandis que le se-cond a critiqué sur Twit-ter le soutien de FrançoisHollande à l'interventionaméricaine, l'accusant "de
donner à #Trump le pou-

voir solitaire de frapper
qui il veut quand il veut".
• Sarkozy à la rescousse
de FillonL'ancien président fran-çais Nicolas Sarkozy a ap-pelé sur sa page Facebookà voter pour FrançoisFillon malgré les "hésita-
tions" et les "états d'âme"liés à ses ennuis judi-ciaires. Son ancien Pre-mier ministre, qui l'abattu à la primaire de ladroite organisée fin 2016,est "le seul" à pouvoir
"réussir l'alternance", a-t-il écrit. Alain Juppé, fina-liste malheureux de cetteprimaire, a égalementconfirmé son soutien à M.Fillon via Twitter.

• En Marche ! en AfriquePlusieurs adhérents dumouvement En Marche !incarné par le candidatcentriste Emmanuel Ma-cron vont entamer une
"Grande Marche en
Afrique". Ils comptentéchanger avec les Fran-çais résidant sur le conti-nent africain dans le butde faire remonter leurspropositions. Casablanca,Abidjan, Ouagadougou,Bamako et Dakar serontles points d'étapes decette "marche" qui durerajusqu'au 16 avril.
• Mélenchon pixelliséLe candidat de la gaucheradicale Jean-Luc Mélen-chon, mordu de jeux vi-

déos, lance le sien, intitulé
"Fiscal Kombat", em-prunté au célèbre "Mortal
Kombat" des années 1990.L'héros à son effigie doitattraper au fil du jeu diffé-rents personnages incar-nant "les puissances de
l'argent" tels que la direc-trice générale du FMIChristine Lagarde, la mil-liardaire française LilianeBettencourt ou sonconcurrent du centre Em-manuel Macron, ancienbanquier. Pour remporterle jeu, Jean-Luc Mélen-chon doit récolter 279milliards d'euros (182745 milliards de francs),correspondant au budgetprévu pour son mandat.


